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d Petitetribuducentre
duKenya ,

lesYaakus
luttentpourressusciter
leurlangue et leurculture.
d Aprèsdesannées
d'assimilationparlesMassaïs

,

ils ontprisconscience
de la nécessitédepréserver
leurmodedevie.
d Unesolidarité internationale
semanifeste et la France
vientdefinancertroisprojets.

DolDol
( Kenya )

Denotreenvoyéespéciale
Il estdrapédansuneshuka

,

la

couverture traditionnelle à carreaux

rougedesMassaïs
,

il parlemaa
,

leur
langue , pourtantStephenLeriman
n'estpasmassaïmaisyaaku .

Longtemps ,

il
l'a presqueoublié . L'ancien

a
cessédeparlersalangue ,

de
pratiquer lestraditionsdesesancêtres.
Maisaujourd'hui ,

à 87ans
,

il veut
lesfairerenaître.

LesYaakus
,

«
minorité

ultra-minoritaire »

,

comme ils sedésignent
avechumour

,

nesontplusque 4 000
à 5 000 . Ilsviventaucentredupays ,

à 70kmaunorddumontKenya ,

dansunpaysagedecollinesboisées
et d'amoncellementsrocheuxqui
s'étend à l'infini

. Unesortede
farwestafricain

. Laroutequimène
à

DolDol
,

chef-lieude la région ,

est
défoncée

.
Elle

a
étéconstruitedans

lesannées1960 . Lepuitsprincipal ,

foréparl'administrationcoloniale
britannique ,

estencoreplusancien.
« Nousn'avonsaucunreprésentant
auprèsdugouvernement, quinous
néglige »

, expliqueManasseh
Matunge , dynamiqueprésidentde
l'Associationculturelle yaakue.

Pendantdesdécennies
,

lesYaakus
sesontaccommodésdecette
marginalisation . Peupled'origine
couchitique ,

ils ontlongtempsvécu
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Chasseurs et cueilleurs
,

lesYaakusfurentassimilésparlesMassaïs . Desethnologues lesaidentaujourd'hui à transmettre leurssavoirs.

dans la forêtdeMukogodo ,

abrités
dansdesgrottes .

Ils
y

chassaient le

daman
, petitherbivore à fourrure

,

y

cueillaientplantes et baies et

récoltaient le mieldesabeilles
sauvages ,

leurplusgranderichesse.
Tout a changé à l'arrivéedes

Massaïsdans la région ,

à
la findu

XIXesiècle
.
Cesbergers et guerriers

craints
, quimesurent leurrichesse

à l'aunedeleurtroupeau ,

ne
cachent pasleurméprispourles
dorobos

,

termepéjoratifquidésigne
desgenspauvres ,

sansdignité ,

sans
bétail

.

« LesMassaïsétaientplus
nombreux et mieuxorganisés que
nous

,

ils élevaientdesanimaux et

nedépendaient pasde la forêtpour
vivre »

,

raconteStephenLeriman.
LeprestigedesMassaïsfaitnaître

unsentimentd'inférioritéchezles
Yaakus

, quitroquent
progressivementleursruchescontrechèvres
oumoutons

. À partirdesannées
1930

,

ils sevêtentcomme lesMas

saïs
,

s'ornentdecolliersdeperles ,

adoptent leur languenilotique ,

leurs
coutumes

,

leurmodedevie . Ils
quittent la forêtpours'installerdans
descasesconstruites à proximité.
Lesmariagesmixtessemultiplient.
Mais

,

auxyeuxdesMassaïs
,

les
Yaakus

,

mêmeassimilés
,

restentdes
Yaakus

. « Aujourd'huiencore
,

ils

continuent à nousmépriser . Quand
je prends la parolelorsdesréunions

,

lesMassaïsdisent
,

?oh
,

maiscen'est
qu'unYaaku? »

,

observeManasseh
Matunge.

Il

y

a unedizained'années
,

l'intérêtpour leurculturemanifesté
pardeséquipesd'anthropologues

et delinguistesétrangers ,

et la

perspectivede la perdretout à fait
,

entraîneunsursautchezles
Yaakus

. « Nous
,

lesanciens
,

avons
réaliséquenotre langueétaiten
traindedisparaître . Nousavons
compris la nécessitédenous
organiser et

del'enseignerauxplus

jeunes »

, témoigneStephen
Leriman.

Uneassociationdedéfensedu
peupleyaakuestcrééeen2003.
Depuis ,

elleluttepied à pied . Un
petitmuséeauxmursd'argile ,

perchésurunecolline
,

faitrevivre
l'histoire

et
la culturedesYaakus.

Desobjetstraditionnels
, carquois ,

pointesdelances
,

calebassespour
conserver le miel

,

ruchescreusées
dansunrondin

,

y

sontexposés . Le
plusgranddéfidemeure la langue ,

considéréecommeéteintepar
l'Unesco

(

lireci-dessous
).

ppp
(

Lire la suitepage 6.

)

2 500languesendangerdans le monde
Si rienn'estfait

,

la moitiédesquelque 6 000languesparléesaujourd'hui
disparaîtrontd'icià la findusiècle

,

estimel'Unesco . L'humanité
perdrait alorsunerichesseculturelle

,

maisaussid'importantes
connaissances historiques , spirituellesouenvironnementales . Comme le yaaku ,

considérécommeofficiellementéteint
, plusde200languesontdisparu

dans le mondeaucoursdestroisdernièresgénérations ,

dontl'aassax
enTanzanieoul'oubykhenTurquie . Lesrégionsprésentant la plus
grandediversitélinguistiquesontlesplusmenacées

,

notamment
l'Afriquesubsaharienneoùenviron 2 000languessontparlées . Mais
deslangues éteintespeuventrenaîtrequand il

y

a la documentation
nécessaire et unefortemotivationauseinde la communauté

,

tel le

corniqueenCornouailles ou le sîshëëenNouvelle-Calédonie.
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000 Moinsd'unedizainede
Yaakus la parlenttoujours , plusou
moinscouramment . Deslinguistes
néerlandaisontaidé à la rédaction
d'unpetitdictionnaire . Et les
ancienstententdetransmettre leur
savoir .

À l'écoleprimairedeKuri
Kuri

,

à quelqueskilomètresdeDol
Dol

, quelquesmotsdeyaakusont
inscritsautableaunoir : Ecaai

(

bonjour )

,

Keeeku
(

merci
)

. Tousles
quinzejours ,

desanciensviennent
enseignerpendantunedemi-heure
quelquesrudimentsde la langue
auxenfants . «

C'esttroppeu »

,

se
désoleStephenLerimanquiestime
néanmoinsquesalangue
maternelle « peutsurvivre ».

Récemment
,

lesYaakuontreçu
le soutien?nancierdel'ambassade
deFranceauKenya . Unenouvelle
salledeclasse a étéconstruite

,

un
systèmed'adductiond'eaurénové
et unprojetdedéveloppementde
l'apiculture lancé . Unprogramme
de29000 - autotal

,

f nancé
à

hauteurde13000 - par le fondssocial
dedéveloppementdel'ambassade.
CarlesYaakusn'ontjamais
abandonnéleursruches . « LesMassaïs
avaientpeurdesabeilles

,

c'estnous
quileuravonsappris à récolter le

miel »

,

souritunancien.
LesYaakusgardentaussiunlien

viscéral à « leur » forêt . Deuxmille
d'entreeux

y

viventtoujours ,

dans
depetitshameaux . Tous
connaissent lesplantesquisoignent ,

les
racinesquinourrissent . Sautant
d'unrocher à l'autre

, enjambant les
ruisseaux

, StephenLeriman et

NkonkeSaikong ,

79ans
,

ne
paraissent pasleurâgelorsqu'ilsguident

Entredeuxrochers
,

l'anciendévoile
unesource
quinetaritjamais.

le visiteurparmilescèdres et les
acacias . LesBlancsn'ysontque
rarementadmis et lesenfantsn'y
viennentpas . « Cetteforêtfaitpartie
denous

,

ellenous a abritésdes
animauxsauvages et denosennemis

,

ellenous a apportédequoinous
nourrir »

, rappelleStephenLeriman.
Chrétienspour la plupart ,

les
Yaakusgardentcertainsritesdeleur
passé . Entredeuxrochers

,

l'ancien
dévoileunesourcequinetaritjamais.
Lesjeunesgarçonsviennentencore

y
puiserl'eaudont ils serontaspergés

avantd'êtrecirconcis . Plusloin
,

il

désigneunsycomoregéant . Encas
desécheresse

,

unanimalsera
sacrifiéparlesanciens et sonsang
répandusurl'arbre.

LaforêtdeMukogodoestaucentre
deconfitsaveclesautresethniesde

la région ,

Massaïs
et Samburus . «

Pendant la saisonsèche
,

ils viennentdans
la forêtpour y

trouverdel'eau et des

pâturages . Ilscoupentlesarbrespour
queleurbétailpuissebrouter le

feuillage »

,

accuseManasseh
Matunge . LesYaakus

, quionttoujours
luttépourpréservercetteforêt
primaire

,

l'unedesraresquisubsisteau
Kenya ,

réclamentaugouvernement
undroitdepropriété . « Notreespoir
estque la nouvelleConstitution

, qui
reconnaîtlesdroitsdesminorités

,

nous
donnevoixauchapitre »

, ajoute-t-il.
Enattendant

,

enmenantcettequête
pourretrouveruneidentitéperdue ,

« noussommesredevenusersd'être
yaakus »

,

seréjouitStephenLeriman.
MARIEWOLFROM
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